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Jean Garnier.
Pierre de Chambeaux.
D’où vient ce dernier personnage ? Où a-t-on pris ce 
de Pierre ? N’est-il pas mis pour “Sieur" de Cham-nom

beaux titre qui appartenait à Jean Garnier ? Car il est 
tain que Jean Garnier, sieur de Chambeaux, est venu au 
pays avec Cartier. L’historien breton qui nous apprend ce 
fait ne mentionne que Jean et pas de Pierre. Si les deux 
avaient participé à l’expédition pourquoi en aurait-il nommé 
qu’un ?

cer-

La nomenclature du docteur Dionne se termine par
celui de Charles Guil-nom qui résonne beaucoup comme 

secrétaire de Cartier, la voyelle “u” étant remplacée 
par “a”. Il est bien possible qu'il y eut à bord des vais­
seaux de Cartier deux hommes s’appelant l’un Charles Guil- 
lot et tel autre Charles Caillot tout comme il y avait un Lau­
rent Caillot et un François Guillot, mais les deux premiers 
se ressemblent tant que l’on peut bien concevoir des doutes 
sur l’authenticité de Charles Caillot (absent du liviet des 
fêtes de 1908) étant connu que l’ancienne écriture avait 
tournure hiéroglyphique se prêtant admirablement bien 
à cette confusion. M. Jouons des Longrais, auteur breton 
qui a fait une étude spéciale de ces noms a corrigé les fau­
tes orthographiques des listes précédentes aux 74 noms. Il 
accompagne, presque chaque nom dans la 1 evue qu il en 
fait, de remarques ou commentaires sur les familles con­
temporaines de St-Malo ainsi dénommées mais il est muet 
à l’égard des Guillot et Caillot. Sa liste revisée est celle 
qu’il conviendrait d’adopter, croyons-nous.

Il n’existe pas, dit-on, de listes officielles des rôles des
de Cartier. On sait seulement

un
lot

une

premier et troisième voyages 
que soixante-un hommes ont traversé l’Atlantique en 1534.

L’abbé Manet, de St-Malo, a cité Olivier Dubreuil et 
Jacques Maingard pour ce millésime. M. Dionne a cru que 
l’abbé s’était trompé et que ce n’est qu’au deuxième voyage 
qu’ils ont place. Cependant il ne fait paraître que Maingard


